




Décideurs

uite à l’inauguration du centre digital de TSE le 10 janvier dernier à 
l’occasion de la 12e conférence sur l’économie numérique, son direc-
teur, Yassine Lefouili, professeur à TSE et à l’Université Toulouse 1 

Capitole, a répondu à nos questions sur le centre, ses objectifs et les évo-
lutions de l’économie numérique.

Quels sont les objectifs du TSE 
Digital Center ?
L'objectif global du TSE Digital Center est 
de stimuler la recherche sur les questions 
émergentes de l'économie numérique et 
de servir de plateforme d’échange entre 
universitaires, décideurs publics et acteurs 
de l'industrie intéressés par les questions 
numériques. Les 45 membres du centre 
produisent des travaux de recherche de 
pointe qui sont non seulement publiés 
dans les meilleures revues de recherche 
internationales, mais qui sont également 
diffusés auprès des entreprises, des déci-
deurs et du grand public au moyen de 
newsletters, d'articles de presse, d'ateliers 
et de conférences.

Une autre caractéristique clé du Digital 
Center est la nature multidisciplinaire de 
la recherche menée par ses membres, qui 
contribuent à plusieurs domaines dont 
l'économie, les mathématiques, le droit, 
la psychologie et l'informatique.

Pouvez-vous nous donner des 
exemples d'événements récents 
organisés par le Digital Center ?
Le Digital Center a organisé la 12e confé-
rence de TSE sur l'économie numérique les 
10 et 11 janvier. Cette conférence, désor-
mais annuelle, se veut le meilleur forum 
de recherche sur l'économie numérique 
en Europe. Le centre a également orga-
nisé avec la Commission européenne une 
conférence sur l'économie de l'intelligence 
artificielle et des données les 6 et 7 mai 
à Bruxelles. Cet événement s’articulait 
autour de trois conférences d'experts de 
renommée mondiale, deux tables rondes 
réunissant des universitaires, des déci-
deurs publics et des représentants de 
l'industrie, et des présentations d'articles 
universitaires. Enfin, le TSE Digital Forum 
annuel s’est déroulé à Paris le 17 mai et a 
mis à l’honneur deux masterclass sur les 
aspects moraux de l'intelligence artificielle 
et son impact sur l'emploi, ainsi qu’une 
table ronde sur les opportunités écono-
miques et les défis réglementaires liés au 
développement des technologies de l'IA.

Quels sont les principaux domaines 
de recherche du TSE Digital Center ?
Il existe quatre grands programmes de 
recherche au sein du centre, chacun d'entre 
eux étant dirigé par un chercheur de TSE 
expert dans le domaine correspondant. 
Le programme "plateformes numériques" 
vise à favoriser notre compréhension de 

l'économie des plateformes tant du point 
de vue de la stratégie d'entreprise que du 
point de vue de la politique économique. Le 
programme de recherche "analyse et éco-
nomie des grandes données" est mené par 
une équipe composée de mathématiciens 
développant des techniques d'optimisation 
et de statistique permettant d’analyser des 
ensembles de données de grande dimen-
sion ainsi que d'économistes travaillant sur 
des questions telles que la protection des 
données personnelles et le marché des 
données. Le programme "IA et société" 
examine les compromis moraux et écono-
miques qui accompagnent l'introduction de 
l'IA dans des domaines à enjeux tels que 
la santé, la justice, la finance et les trans-
ports. Enfin, le programme "technologies 
financières et marchés numériques" vise 
à comprendre les implications des prin-
cipales caractéristiques des plateformes 
FinTech et leur impact sur le bien-être social. 
Ces quatre programmes couvrent la plu-
part, mais pas la totalité, des recherches 
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menées au Digital Center. Par exemple, ils 
ne couvrent pas l'économie et le droit de 
la propriété intellectuelle, qui est l'un de 
mes domaines de recherche.

Pouvez-vous nous en dire plus sur 
vos intérêts de recherche ?
Dans le domaine de la propriété intellec-
tuelle, je travaille avec mes co-auteurs 
(dont certains sont des juristes) sur les 
stratégies de contentieux des titulaires de 
brevets et la façon dont ils dépendent de 
caractéristiques institutionnelles telles que 
les règles de répartition des coûts à l’issue 
d’un litige et les mécanismes disponibles 
pour contester la validité des brevets. 
Je m'intéresse également à la manière 

dont les caractéristiques distinctives 
des plateformes numériques devraient 
être prises en compte par les autorités 
de concurrence lors de l'appréciation 
des affaires de concentration, d'abus de 
position dominante et d'ententes. Enfin, 
je travaille depuis quelques années sur 
les stratégies de protection des données 
personnelles des entreprises et l'impact 
de la réglementation dans ce domaine sur 
leurs investissements et le bien-être social.

Selon vous, quel est le défi  
le plus important de l'économie 
numérique ? 
L'exploitation des données à caractère 
personnel a profité tant aux entreprises 

qu'aux consommateurs. Toutefois, elle a 
également suscité de vives inquiétudes 
quant à son incidence sur la protection de la 
vie privée et la concurrence. L'identification 
des compromis qui sous-tendent la 
collecte et l'utilisation des données per-
sonnelles et la conception de politiques 
qui tiennent compte de ces compromis 
est probablement l'un des problèmes 
les plus pressants auxquels l'économie 
numérique est confrontée.	

Inauguration du Centre Digital de TSE avec Christian Gollier, Marc Fontaine, Jean Tirole et Yassine Lefouili à Toulouse

� En savoir plus…
Sur le site du centre numérique 

de TSE : tse-fr.eu/digital
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Décideurs

L a société Airbus s’est engagée dans une course technologique aux 
solutions digitales pour le secteur de l’aviation. Pour expliquer les 
défis et les enjeux de ces nouvelles technologies et tendances, Marc 

Fontaine, Directeur de la transformation digitale d’Airbus, nous parle de la 
plateforme de données ouvertes d'Airbus, Skywise, et nous explique com-
ment le Centre Digital de TSE peut faire partie de la solution.

1. Quels sont les principaux défis 
technologiques et stratégiques pour 
Airbus et le secteur de l’aviation 
aujourd’hui ?
Le secteur de l'aviation est confronté à 
la troisième révolution de son histoire : la 

révolution digitale. Le digital a toujours fait 
partie intégrante de notre entreprise : il y 
a 50 ans, Airbus lançait les systèmes de 
contrôle de vol digitaux « fly-by-wire ». 
Cependant, les choses ont progressé 
de manière exponentielle ces dernières 

années. Le volume et la vitesse des données 
échangées, l’augmentation des capacités 
informatiques et la démocratisation de 
toutes ces technologies ont véritablement 
transformé notre écosystème. Pour nous, 
cela signifie redéfinir entièrement notre 
paysage concurrentiel : nous n'évoluons 
plus dans une situation de duopole, mais 
dans un environnement de start-ups et 
d’entreprises sans expérience dans le 
secteur de l’aviation. SpaceX et les Géants 
du Web ont mis un terme au concept des 
« barrières à l’entrée », forçant ainsi tout
le monde à changer sa vision du monde. 
Mais ce n’est pas pour nous déplaire !

2. Comment vous adaptez-vous à ces 
nouvelles tendances ?
Le plus grand défi que nous nous sommes 
fixé est d’être aussi agiles qu'une petite 
start-up digitale, tout en faisant évo-
luer 130 000 personnes dans la même 
direction dans un contexte industriel. 

C’est tout à fait possible ! La condition sine 
qua non est de poser un regard neuf sur 
notre organisation et de remettre l’accent 
sur le « comment ». Comment capturer la 
valeur des données et comment la par-
tager ? Comment prendre des décisions 
éclairées rapidement ? De quel degré 
d'autonomie avons-nous besoin ? Pour 
schématiser : comment fixer les règles du 
jeu pour que chacun puisse accéder aux 
bonnes ressources, au bon moment, dans 
le bon contexte. Chez Airbus, la première 

MARC FONTAINE D’AIRBUS AU SUJET DE L’ÉVOLUTION DU SECTEUR DE L’AVIATION

La quantité et la diversité 
considérables de données dont 
nous disposons et l’expertise 
de nos salariés pour les 
analyser sont nos principaux 
atouts aujourd’hui

Marc Fontaine

L’agilité est le défi de demain 
étape de ce parcours consistait à mettre 
en place notre plateforme de données 
ouvertes Skywise et y regrouper non seu-
lement les données d’Airbus, mais aussi 
celles de nos compagnies clientes et de 
nos fournisseurs. Cette solution, associée 
à une gouvernance des données et des 
méthodes agiles bien choisies, a créé une 
base solide qui nous permet aujourd’hui 
de travailler de manière efficace dans 
notre secteur.

3. Selon vous, à quoi ressemble le 
futur du secteur de l’aviation ?
Aujourd’hui, nos plus grands atouts ne sont 
plus seulement nos avions, nos satellites 
ou nos hélicoptères, mais plutôt la quantité 
et la diversité considérables de données 
dont nous disposons et l’expertise de nos 
salariés pour les analyser. En réalité, nous 
sommes dans une phase de réinvention 
complète des modèles commerciaux de 
l’aéronautique, nous abandonnons la 
mentalité de type « produire et oublier » 
pour adopter une approche d'améliora-
tion continue, en temps réel et durable. 
Tout élément d’équipement peut devenir 
un élément de la chaîne digitale. Vous 
pouvez imaginer un avion s’adaptant 
automatiquement, dans lequel il suffirait 
d'appuyer sur un bouton pour passer du 
mode « éco » au mode « performance », 
avec des ailes ou même un fuselage 
s’adaptant en temps réel.

4. Qu’attendez-vous d’une institution 
comme TSE, par exemple ?
Une collaboration afin de surmonter les 
obstacles, qu’ils soient physiques, digitaux 
ou même culturels, et répondre à des défis 
passionnants ensemble. C’est la raison 
pour laquelle nous sommes extrêmement 
heureux de l'arrivée du Centre digital, qui 
profitera à toutes les parties impliquées. 
La collaboration et l’enrichissement mutuel 

n’ont jamais été aussi importants qu’au-
jourd’hui. Nous sommes ravis d'écouter 
de nouvelles idées et de découvrir les 
dernières publications scientifiques sur 
les technologies de pointe, tout comme 
de partager nos cas d’usage concrets et 
de les comparer à la théorie.

Nous espérons aussi que les écoles et ins-
titutions trouveront de nouveaux talents, 
en s’attachant à la diversité ! Le digital offre 
enfin la possibilité de se débarrasser des 
discriminations de genre, et je profite de 
cette opportunité pour appeler plus de 
femmes à rejoindre ce secteur et à devenir 
les leaders de l'aviation de demain.

5. Quel conseil donneriez-vous à 
un étudiant en économie, à TSE ou 
ailleurs, qui souhaiterait rejoindre le 
secteur de l’aviation ?
Déjà : c’est un très bon choix ! Le secteur 
de l’aviation est un secteur profession-
nel à la fois ambitieux et extrêmement 
enrichissant. L’ampleur de nos activités 
ne cesse jamais de m’impressionner : 

savez-vous qu'un avion Airbus décolle 
ou atterrit quelque part dans le monde 
toutes les 1,5 secondes ? Dans un monde 
orienté données, cela signifie que nous 
avons des tonnes d’informations à notre 
disposition ; et des problèmes très sti-
mulants à résoudre ! Certains sont liés à 
l’expérience des passagers, d'autres à la 
mobilité urbaine aérienne. Nous avons à 
peine effleuré la question et beaucoup 
de choses restent à construire par des 
individus désireux de faire la différence.

Mon dernier conseil aux leaders de demain 
est de se familiariser à la pratique de 
« l’équilibrisme ». Dans le monde actuel, le 
leadership ne consiste plus à prendre des 
décisions tranchées : digital ou physique, 
stratégie de haut niveau ou opérations 
pratiques, gains rapides ou vision à long 
terme, partenaires institutionnels ou 
attentes des entreprises, etc. Tout est 
dans la nuance et la capacité à trouver le 
bon équilibre dans un milieu donné, puis 
d'avancer dans ce milieu tandis que le 
monde alentour évolue.	
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aux défis  
environnementaux d'aujourd'hui

Préparer
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Campu�

ous vivons aujourd'hui à une époque de grands défi s environne-
mentaux mondiaux : comment les économies mondiales et les 
changements démographiques ont-ils affecté l'environnement ? 

Comment contrôler le dérèglement climatique et la perte de biodiversité 
pour protéger et respecter notre planète ? Quelles politiques les gouverne-
ments et les entreprises doivent-ils mettre en œuvre ? Au sein du master 
en économie de l'environnement et des ressources naturelles, le corps 
professoral de TSE prend très au sérieux son devoir de former la nouvelle 
génération d'économistes qui s'attaquera à ces questions.

Make climate 
great again
Pollution, changement climatique, conser-
vation de la biodiversité… Atténuer et gérer 
l'impact sur la planète de nos économies 
en développement constant est un défi 
majeur pour les autorités gouvernemen-
tales et les industries du monde entier. 
Cette question figure en tête de l'agenda 
politique international ; les conférences 
« COP » de l'ONU sur le climat aboutissent 
tous les ans à des plans de lutte contre le 
dérèglement climatique. Les gouvernements 
conçoivent des politiques publiques telles 
que des taxes ou des systèmes d'échange 
de droits d'émission pour atténuer les 
impacts négatifs de la pollution de l'air ou 
de l'eau, les entreprises lancent des stra-
tégies commerciales écologiques comme 

des investissements dans des technolo-
gies propres, l’utilisation de labels ou des 
investissements socialement responsables 
pour améliorer leur compétitivité.

Toutes ces plateformes décisionnelles 
ont besoin des meilleurs économistes de 
l'environnement pour apporter la meil-
leure analyse et concevoir les meilleures 
politiques d'atténuation. Dans le cadre du 
Master international en économie de l'en-
vironnement et des ressources naturelles 
dirigé par des chercheurs des TSE, Henrik 
Andersson et Ingela Alger, les étudiants 
bénéficient de l'expertise des professeurs 
de TSE et de l’IAST à travers deux filières 
différentes : Politique environnementale 
et économie de l'énergie et écologie et 
économie. Au cours des deux masters, 
les étudiants acquièrent les compétences 

analytiques nécessaires pour évaluer, ana-
lyser et recommander des politiques et des 
stratégies économiques visant à résoudre 
les problèmes environnementaux et à gérer 
les ressources naturelles.

Par exemple, l'un des cours spécialisés 
du master politique environnementale et 
économie de l'énergie, « Valoriser l'en-
vironnement » est enseigné par Henrik 
Andersson. Dans ce cours, les étudiants 
apprennent à évaluer les biens et les ser-
vices sans « prix » facilement observables 
comme l'air et l'eau, la santé et la sécurité, 
etc. Le cours est principalement axé sur l'en-
vironnement, mais l'évaluation des biens 
et services liés aux transports et à la santé 
est également abordée. Le cours présente 
les fondements théoriques de l'évaluation 
environnementale, et met l'accent sur 
l'application de différentes méthodes d'éva-
luation fondées sur les données du marché 
(par exemple la tarification hédonique et 

MASTER EN ÉCONOMIE DE L'ENVIRONNEMENT ET DES RESSOURCES NATURELLES

N
Le corps professoral de TSE 
prend très au sérieux son 
devoir de former la nouvelle 
génération d'économistes qui 
s'attaquera à ces questions

la méthode des coûts de déplacement) et 
sur les données d'enquêtes (par exemple 
l'évaluation contingente et les expériences 
de choix). Pour obtenir une expérience pra-
tique, les étudiants sont tenus de travailler 
avec des problèmes empiriques en utilisant 
des données réelles et sont encouragés 
à développer leur esprit critique sous la 
forme de discussions ouvertes, qui abou-
tissent à des échanges sur les forces et 
les faiblesses des différentes méthodes. 
Les étudiants suivent ensuite le cours 
« Analyse coûts-avantages : Fondations 
et pratiques » et apprennent comment 
les valeurs estimées sont mises en œuvre 
dans la pratique.

Dans le cours spécialisé « Gestion durable 
et évaluation des écosystèmes » du volet 
économie et écologie, Jean-Pierre Amigues 
et Arnaud Reynaud, deux chercheurs de 
TSE et de l'INRA se concentrent égale-
ment sur l'évaluation environnementale 
couvrant des questions théoriques afin de 
comprendre pourquoi il est nécessaire de 
protéger l'environnement dans différents 
contextes et où sont les défaillances des 
marchés liées au manque de ressources 
attribuées. L'autre partie du cours est 
consacrée aux études de cas appliquées 
à la biodiversité et aux écosystèmes à 

l'échelle locale et mondiale. Les élèves 
apprennent à valoriser les services éco-
systémiques pour les rendre visibles afin 
d'influencer les décisions publiques.

À l’issue de leur master, les étudiants spé-
cialisés en économie de l'environnement ou 
en écologie et économie sont en mesure 
d'évaluer les impacts environnementaux et 
économiques des politiques réglementaires 
(taxes, émissions moyennes de gaz à effet 
de serre, systèmes d'échange d'émissions, 
etc.) Ils savent utiliser des outils d'analyse 

prospective et quantitative appliqués aux 
ressources naturelles et ont une vision stra-
tégique de la manière dont les décideurs 
privés (entreprises, investisseurs) peuvent 
aborder les questions environnementales : 
innovation, étiquetage des produits verts, 
investissement socialement responsable, 
relations fournisseurs et système de ges-
tion environnementale. Il en résulte que 
les étudiants sont bien préparés à la fois 
pour une carrière professionnelle dans le 
secteur privé ou public et pour une car-
rière de chercheur. 

Pour en savoir plus
www.tse-fr.eu/erna

« Au cours de mes années à la TSE et grâce 
aux masters ERNA, j'ai développé une solide 
compréhension de l'évaluation non mar-
chande, de l'analyse coûts-avantages, du 
risque et du temps, que j'ai depuis utilisée 
tout au long de ma carrière. Travaillant 
aujourd'hui dans les domaines du bien-être, 
de la culture et de la santé, j'utilise réguliè-
rement des concepts appris à la TSE comme 
la volonté de payer, l'évaluation contingente 
ou le surplus de consommation ».

Augustin Lagarde, 
Economiste à Simetrica - Londres (Diplômé TSE 2014)
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Campu�

Quel secteur sera 
le plus impacté 
par l'IA dans les 
années à venir ?
1. Le transport
2. La santé
3. La production
4. La fi nance

DONNEZ VOTRE AVIS SUR DEBATE.TSE-FR.EU

Google en visite à TSE
E n janvier dernier, les étudiants de TSE ont eu l'occasion d'échanger 

autour du marketing numérique avec Eoin Cahill, un responsable de 
compte senior chez Google. L'événement s'inscrivait dans le cadre 

d'une série de conférences professionnelles et académiques organisées 
par le département des carrières de la TSE. Au cours de la conférence, 
M. Eoin a mis l'accent sur la demande extrêmement élevée de compétences 
numériques essentielles. Il a également expliqué comment une présence 
en ligne devient de plus en plus cruciale pour toute entreprise et comment 
Google peut aider les entreprises à tirer parti de la croissance du commerce 
en ligne. Après son exposé, Eoin a répondu aux questions de TSE Mag.

Quelles sont les compétences 
nécessaires aux étudiants pour 
réussir dans l'industrie numérique ?
La résolution de problèmes à tous les 
niveaux de l'entreprise est cruciale dans 
le monde numérique. La capacité d'aller 
au fond d'un problème et de creuser dans 
les données, ainsi que de prendre du recul 

et d'essayer d'avoir une vue d'ensemble 
d'un défi commercial est, une fois maîtri-
sée, un grand atout pour une entreprise.
Être un penseur analytique, qui sait lire et 
identifier les tendances et les opportunités 
dans de grands ensembles de données. 
Quelque chose d'aussi simple que l'iden-
tification d'un nouveau marché cible pour 

une entreprise peut avoir un impact majeur.
Adaptable, flexible… à l'aise dans un envi-
ronnement en constante évolution… et tout 
ce qui précède ! Le marketing numérique 
est en mouvement permanent. Avec l'aug-
mentation du nombre d'appareils mobiles 
et intelligents, la façon dont les entreprises 
interagissent avec leur public est en train 
de changer. Vous devez accueillir le chan-
gement et accepter que votre rôle vous 
mette toujours au défi et évolue sans cesse.

Que diriez-vous à un étudiant de TSE 
intéressé par une carrière au sein de 
Google ?
Qu'il faut y aller ! Si vous avez une passion 
pour le marketing et la publicité numé-
riques et que vous voulez acquérir de 
l'expérience en parlant aux entreprises 
et en apprenant comment elles fonc-
tionnent, alors cherchez simplement un 
rôle. Aucun bagage précis n'est néces-
saire. Le plus important, c'est la façon 
dont vous abordez les problèmes et 
dont vous pensez dans des situations 
difficiles.  

EOIN CAHILL RENCONTRE DES ÉTUDIANTS DE TSE

Eoin Cahill

La résolution de problèmes à 
tous les niveaux de l'entreprise 
est cruciale dans le monde 
numérique

SONDAGE TSE

RÉSULTATS DE NOS DERNIERS SONDAGES :

debate.tse-fr.eu

88 % 
pensent que l'Europe 

de demain sera fédérale

80 % 
réguleraient plus 

fortement l'industrie 
agroalimentaire

78 % 
sont inquiets de l'usage 

de leurs données personnelles
par des entreprises

55 % 
pensent que le plus grand obstacle
à des politiques publiques efficaces 

est le manque d'évaluation
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LE FORUM ENTREPRISES DE TSE
BUSINESS NETWORKING DAY

Pour plus d’informations,
contactez :

Lorna BRIOT : +33 (0)5 67 73 27 79
careers@tse-fr.eu

Vous pouvez dès à présent diffuser vos 
offres de stage ou d’emploi auprès
de nos étudiants et diplômés : 

alumni.tse-fr.eu

VENDREDI 29 
NOVEMBRE 2019

9 H - 17 H
TOULOUSE / MANUFACTURE 

DES TABACS

MÉTIERS, ENTREPRISES, STAGES, INSERTION PROFESSIONNELLE,
EMPLOIS, CONSEILS : 
une journée pour préparer l’avenir de nos futurs diplômés, 
vos prochains employés et collaborateurs.


